
   

 

 

CDEN 15 octobre 2012 

 

Monsieur le Préfet, 

Monsieur le DASEN, 

Monsieur le vice-Président du Conseil Général, 

Mesdames, Messieurs, 

Vous avez su répartir équitablement les maigres ajustements de rentrée que vous avez eu à 

effectuer. Vous nous voyez à la fois satisfaits d’avoir été entendus sur nos revendications les 

plus fortes, et consternés une fois de plus que vous n’ayez pas écouté au printemps ces 

propositions pourtant pertinentes comme tous les ans. Cela aurait évité un nouveau 

cafouillage de rentrée pour une bonne centaine d’élèves, leurs parents et de nombreux 

collègues. 

Ces ajustements, vous le savez bien, ne suffisent pas pour entrevoir une année scolaire 

détendue. Nous vous avions pourtant communiqué au mois de juin une liste réduite de 

situations délicates qui prise en considération aurait engagé l’année sur des bases moins 

fragiles. 

Ne reste donc qu’à attendre la rentrée 2013 pour espérer une réelle embellie. Ce qui veut dire 

en amont la répartition budgétaire par académie puis par département et la nouvelle loi 

d’orientation et de programmation pour l’école. 

Pour le SNUipp 04, refonder l’école c’est sérieux. C’est une transformation en profondeur 

qu’il faut opérer. Pour faire progresser le niveau des élèves de tous les élèves, il faut améliorer 

sa qualité de vie à l’école, l’accueil de ses parents. Pour cela de nombreux leviers sont à 

actionner : l’organisation des contenus d’apprentissage,  la  refonte du parcours de l’élève 

avec la mise en place effective de cycles, la réorganisation des rythmes scolaires en fonction 

de tous les acteurs, l’évaluation des élèves, du système, la possibilité d’accueil des enfants dès 



l’âge de deux ans, la marginalisation du redoublement, la création de places en institut 

médical et en classe spécialisée jusqu’au lycée pour les élèves en situation de handicap, 

l’instauration d’un système de péréquation entre les communes en ce qui concerne les moyens 

pédagogiques alloués par élève. Tout cela ne pourra se faire sans transformer  véritablement le 

système. Voici quelques pistes que le SNUipp propose pour aider l’Etat dans ses prises de 

décisions : il s’agira de déconnecter le temps de travail de l’enseignant du temps de classe, 

d’institutionnaliser sérieusement  le travail en équipe, de développer les emplois 

d’enseignants surnuméraires, d’enseignants spécialisés, d’enseignants formateurs, 

d’enseignants coordinateurs, de médecins scolaires, d’infirmiers scolaires, d’assistants de 

direction, d’auxiliaires de vie scolaire, de développer les RASED avec intégration des 

missions d’orthophonie et évidemment de réinventer une formation initiale et continue en 

prévoyant de diversifier l’appartenance sociale du corps enseignant. 

Vous le voyez pour le SNUipp04, le chantier est énorme. Il est justifié tant l’attente sociale est 

importante. C’est pourquoi la responsabilité des forces progressistes aujourd’hui au pouvoir 

est historique. Leur échec serait terrible pour l’avenir du pays. 


